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LA FORÊT AU QUÉBEC

Il me semble que tout ce que nous allons faire 
repose sur des investissements qui vont sans doute 
prendre la forme d'un reboisement. Il faudra qu'il y 
ait des investissements au niveau de la sylviculture et 
des traitements sylvicoles. De ce côté, je dois
constater que la population en général n'est pas prête 
pour ces travaux-là.

Marcel Lortie, professeur de 
foresterie à l'université Laval

INTRODUCTION

L'importance de la forêt au Québec découle principalement de 
son étendue, de la diversité de ses composantes et de 1 'impact économique 
et social engendré par toutes les activités liées à son utilisation. Cette 
province comprend 2 % des forêts du monde et 11 % du territoire forestier 
nord-américain. A elle seule, la forêt québécoise équivaut à 66 % de 
toutes les forêts européennes. La forêt dite "commerciale", c'est-à-dire 
celle qui renferme du bois d'oeuvre ou d'industrie potentiellement accessi­
ble et commercialisable, occupe environ 780 000 km^, soit 47 % du 
territoire provincial. Cette dernière superficie équivaut aux territoires 
réunis de la Suède et de la Norvège. Si l'on excepte les étendues d'eau 
douce, les terrains improductifs et les territoires agricoles ou urbains, 
la superficie forestière productive accessible et économiquement 
exploitable est présentement de 430 000 km^f soit 1*équivalent de 20 % de 
la superficie forestière productive du Canada.^)(2)(3)(4)
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volume marchand de matière ligneuses dans un laps de temps 
raisonnable.


